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de l'idée qui s'eft répandue dernièrement, que l'Efclavage n'exifte plus
dans ce pais. Les Supplians défirant ardemment de mettre cette
Chambre en poffeflion de tous les faits qui ont rapport à leur caule, de-
mandent la permiffion d'informer la Chambre, qu'un Mr. Frafer de
leur Diftrid a derniéremena obtenu un ordre de trois Juges à Paix,
pour mettre fon Efclave à la maifon de corredion, pour avoir déferté
de fon fervice. . (Cet Efclave étoit un de trois qui formoient toute la
propriété fauvée par Mr. Frafer des ravages de la dernière guerre, et
fon unique réffource pour fe foutenir dans fa vielleffe.) Qu'un Ordre de
Habeas Corpus ayant été obtenu, la Cour du Banc du Roi déchargea
l'efclave, fous L'idée, que l'a pvopriété n'en étoit pas iufuifamment prou-
vée par Mr. Frafer. Les Supplians, quoiqu'ils ayent un profond ref-
pe& pour l'autorité de cette honorable Cour, ne peuvent fe difpenfer
de remarquer, que le témoignage rendu à cette occafion, écoit, fuivant
eux, le meilleur qu'il foit poffible de produire, et que la Cour en exi-.
geant plus a demande ce qu'il ne feroit prcfque jamais poffible d'obtenir;
et par là a privé les Maitres de toute propriété de leurs efclaves.

Qu'il étoit mentionné dans le Jugement de la Cour, .que l'Add de
la 37me de fa préfente Majefté, c. à19. avoit révoqué toutes les Loix
concernant l'efclavage ; mais ce Statut, dans l'humble opinion des Sup-
plians, ne va qu'à déclarer que les efclaves, à l'avenir ne pourront être
faifis pour le payement des dettes de leurs Maitres. Il ne s'étend pas
à priver les Maitres de la propriété de leurs Efclaves, ni peut-on le
confidérer comme émancipant les Efclaves dans les plantat ions de fa
Majeflé: bien loin de là, des Ades poftérieurs admettent l'exiftence
de l'efclavage plus diredement, en autorifant l'importation de' Négres
de la Côte d'Afrique..

Que tes Supplians font très mortifiés d'occuper la Chambre fi long
tems fur un fujet fi intéreflant pour eux, comme ayant payé des fommes
confidérablts pour des efclaves qui les ont quittés. Et ils font tous très
convainçus que cette claffe d'hormes, aduelkment lachée fur le Pub-
lic, et qui mene une vie oifive et abandonnée pourrcit être tentée de
commettre des crimes, qu'il eft du devoir de tout bon citoyen de s'ef-
forcer de prévenir.

Que les Supplians, fous les circonítances qu'ils ont pris la liberté
d'expofer,. ôfent fe flatter de l'.fpérafice que cette Chambit voudra bien

prendre


